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Mesdames, Messieurs, 

Chers collègues et amis,

Nous voilà réunis pour mettre à l’honneur un de vos collègues qui a fait valoir ses
droits à une retraite amplement méritée, telle l’expression consacrée en la matière.

Si vaste soit l’entreprise « ADMINISTRATION COMMUNALE » ayant pour mission
essentielle le service au public, les femmes et les hommes qui s’y côtoient chaque jour
n’y entretiennent pas moins des liens d’amitié et chacune des circonstances, telles que
celles qui nous assemblent aujourd’hui, sont autant d’occasions de les évoquer et de
les conforter !

C’est le 1er juillet 1979 que notre ami Freddy a intégré le personnel de l’Administration
Communale  d’Estaimpuis  comme  contrôleur  adjoint  des  travaux.  Toujours  très
distingué, hormis lorsqu’il se cure généreusement les narines, ce Saint-Légérien pure
souche a très vite gravi les échelons pour se retrouver à la tête du service travaux, SON
service où rien ne lui échappait. Véritable pointure dans son domaine, Freddy a su,
malgré son jeune âge, s’imposer et se faire respecter par tous. Ce n’est d’ailleurs pas
l’éclusier de Warcoing qui me contredira. Alors que son village fétiche était inondé,
Freddy  a  menacé  le  pauvre  garçon  de  le  jeter  à  l’eau  s’il  n’ouvrait  pas  l’écluse.
Résultat des courses, plutôt que de piquer une tête forcée, ce dernier s’est exécuté et
comme Freddy  l’avait  pressenti,  le  niveau d’eau est  descendu  à  Saint-Léger  et  le
problème était réglé.

Comme toute règle a néanmoins son exception, on mentionnera cette histoire où, alors
qu’il s’était rendu dans le champ de Thérèse Vervaecke suite à une inondation à la rue
du Banneau pour aller  vérifier  une chambre de visite  qui  s’y trouvait,  il  s’est  fait
bouter hors du champ à coups de fourche par l’intéressée. Comme quoi, bien qu’il ait
toujours été apprécié par ses collègues féminines, son charme n’opérait pas sur tout le
monde. 

Les  qualités  de  Freddy ne se limitent  évidemment pas  à son travail.  Passionné de
pinson, dont on peut se demander vu l’attention qu’il leur apporte s’il n’en prend pas
plus  soin  que  sa  chère  épouse,  Freddy  a  cette  capacité  unique  que  d’aucuns  lui
envieraient de distinguer les pinsons wallons des flamands… juste en les entendant
chanter et vous pouvez croire l’amateur que je fus !

1



Amateur  de  bon  vin  également,  il  n’a  malheureusement  pas  cette  aptitude  de
transformer l’eau en ce breuvage qu’il aime tant mais… on lui reconnaît au moins un
miracle. Lors de l’inauguration du Château de Bourgogne, il est parvenu à multiplier
non pas les pains mais les fleurs. Ainsi, alors qu’on comptait 1500 fleurs à midi, il y en
avait, selon Freddy, 6.000 le soir soit quatre fois plus. Peut-être une opération du Saint
Esprit comme lorsque la barrière du passage à niveau de Leers-Nord s’est abattue sur
sa voiture… car Freddy n’en démordra pas, jamais au grand jamais il n’est passé au
rouge ! Vous aurez compris que je parlais du feu et plus du vin !

Cette histoire d’esprit rappelle également cette fois où Eliane Hubaut qui se recueillait
sur la tombe de son défunt père au cimetière de Saint-Léger a cru entendre des voix
sorties d’outre-tombe. Il n’en était rien, il s’agissait juste de notre pauvre Freddy qui à
coup de grands « Au Secours » lancé à travers la fenêtre de la Sacristie sollicitait une
âme charitable pour venir  le  délivrer de l’église où,  on ne sait  comment,  il  s’était
trouvé enfermé… Comme quoi, les voies du Seigneur sont impénétrables. 

Au-delà de ces petits instants qui resteront dans les annales, ce qu’on retiendra de cette
carrière exemplaire c’est que toujours, Freddy, en tant que directeur du service travaux
qui constitue la pierre angulaire d’une administration communale étant donné qu’il
faut pouvoir répondre tant aux exigences du politique, de l’administration que de la
population,  s’est  efforcé,  avec  la  conscience  professionnelle  qu’on  lui  connaît  et
reconnaît, d’effectuer son travail avec passion et rigueur. La liste des travaux auxquels
il a contribué au cours de ses 37 années de bons et loyaux services serait évidemment
trop fastidieuse à énumérer mais il suffit de sillonner l’entité et d’avoir un œil un tant
soit peu perspicace pour voir la « patte » de Freddy dans chacune de nos sept localités.
Parmi les principaux chantiers qu’il aura permis de réaliser, je citerais néanmoins ceux
des  écoles  de  Leers-Nord et  Néchin,  ceux des  complexes  sportifs  d’Estaimpuis  et
Néchin, celui de feu la Sainte-Union partie en fumée, ceux des églises d’Evregnies,
Leers-Nord et Néchin, celui de l’extension de la Maison communale ou encore celui
du Hall technique, son bébé qui fut, cela dit en passant, la première inauguration que je
réalisais  en  tant  que  bourgmestre.  Au-delà  de  ces  chantiers  d’envergure,  il  aura
largement  contribué  à  doter  Estaimpuis  d’un  réseau  routier  d’une  qualité
exceptionnelle qu’il s’est ingénié à entretenir en bon père de famille. 

Pour toutes ces réalisations, Freddy a bien entendu pu compter sur des collaborateurs
fidèles  et  dévoués.  Je  pense  notamment  à  Patrick  Bocklandt,  Didier  Alluin,  Jean
Vandenborre, André Baudry, Jean-François Dubus ou Jean-Louis François ainsi que
sur une équipe d’ouvriers motivés et compétents. Il aura aussi pu apprécier la qualité
des différents Echevins des travaux qui se sont succédés tels Arsène Cosment, Yves
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Duthoit ou Christian Leclercq, lesquels ont toujours veillé à apporter une collaboration
pleine et entière aux demandes sollicitées par Freddy. 

On retiendra  également  que  Freddy a  toujours  su  collaborer  de  manière  étroite  et
fructueuse avec les entreprises régionales pour mener à bien les chantiers, comme le
prouve, s’il le fallait, leur présence parmi nous en ce jour. Pour illustrer ce propos,
j’aimerais partager avec vous cette anecdote où lorsqu’il a fallu transformer l’ancien
discount d’Estaimpuis en l’Estaim’services que l’on connaît aujourd’hui, j’avais invité
à la maison l’ensemble des soumissionnaires afin d’accélérer les choses. Au cours de
cette rencontre, Freddy est parvenu à les motiver, les booster pour réduire de 6 à 3
mois les délais d’exécution de cet impressionnant chantier, véritable fourmilière. Et le
pari a été tenu, en collaboration avec Alexandre. Je ne les remercierai jamais assez
pour cette collaboration exceptionnelle et rarissime dans le service public.

Je m’en voudrais de ne pas souligner aussi les contacts étroits et fructueux entretenus
avec  les  différents  opérateurs  publics  tels  Simogel,  Ores,  la  SWDE,  Electrabel,
Proximus et j’en passe. 

On retiendra enfin les rapports fougueux, amicaux et parfois controversés entretenus
avec le service Finances lors de l’élaboration des budgets et de ses modifications avec
Guy Seynaeve d’abord et Fabienne Baugnies ensuite et avec qui l’expression « à la
grosse louche » restera dans le souvenir vivace de cette commune.

Cher Freddy,

Après Freddy Fourmentraux, c’est un autre Freddy qui nous quitte. Il s’agit là d’un
départ de deux grands hommes de notre entité.  A présent qu’a sonné l’heure de ta
pension, je profite de l’instant pour t’adresser simplement, au nom de l’ensemble des
Estaimpuisiennes et Estaimpuisiens mais également de tes compagnons de travail et
amis réunis ici pour toi, nos plus vifs remerciements. Merci pour ton engagement sans
faille au service de la collectivité estaimpuisienne et bien que la relève est assurée,
sache que tu nous manqueras.

Comme l’a dit l’écrivain français Christian Bobin, "Ne rien faire, c’est un métier très
difficile. Il y a très peu de gens qui sauraient bien le faire". Vu ta capacité d’adaptation
à toute épreuve, je ne me fais pas de soucis pour toi à ce niveau là.

Alors, bon vent pour ta nouvelle vie et place à présent au verre de la convivialité servi
en ton honneur !
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